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Nouvelle activité yoga sur le
site de Gaulle

Séance de yoga avec Françoise
Donneau
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Culture : p. 5

Vente de laurier-sauce au
profit de la FOP

Clara Le Moulec, à l'initiative du
projet
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Vie du lycée : p. 3

Enseignement en distanciel
au CFA

Evelyne Rozoy garde le contact
avec ses apprentis
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Vie du lycée : p. 3

Présentation du Diplôme
d'Etat CESF

Virginie Vercoustre et ses
étudiantes
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Travaux du site De Gaulle :
première pierre d'un projet colossal

De g. à d., Hubert Dejean de la Bâtie, Hervé Lecomte, JB Gastinne, Anne Lepetit, Franck Levasseur, JC Vaudor, Alain Marre et Gabriel Bertel
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La première pierre d’un projet colossal

Les GA à l'accueil des invitésLes secondes APR régalent les
convives
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La cérémonie vue du ciel
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Le mer credi 16 sep tembre,
sur le site de Gaulle de Sainte-
Adresse, s’est dérou lée la céré- 
mo nie de la pose de la pre-
mière pierre, en pré sence d’une
cen taine d’in vi tés.

 
Depuis la pla te forme du par- 

king, Gabriel Ber tel, direc teur
du site de Gaulle, a rap pelé les
prin ci paux objec tifs du chan- 
tier  : créa tion d’un pôle res tau- 
ra tion, d’un pôle sport, de
salles péda go giques com plé- 
men taires, d’un pôle direc tion
admi nis tra tion, acces si bi lité du
site aux per sonnes à mobi lité
réduite. «  L’en semble des tra- 
vaux devrait s’ache ver en
décembre 2021 », a-t-il indi qué.

Dans le res pect des consignes
de sécu rité, et gui dés par les
élèves de Ter mi nale GA, les
invi tés sont ensuite des cen dus
au niveau de la grue pour
assis ter à la céré mo nie.

 
 Un chan tier ambi tieux
Sous un soleil vigou reux,

Franck Levas seur, Chef d'éta- 
blis se ment coor do na teur, a
sou li gné que les tra vaux du site
de Gaulle s’ins cri vaient dans un
vaste plan de restruc tu ra tion et
de déve lop pe ment de l'en- 
semble sco laire ce qui per met- 
tra notam ment d’en vi sa ger l’ac- 
cueil de nou velles for ma tions
(BTS Bio tech no lo gie, Ecole
d’in gé nieurs géné ra liste). Ce
vaste pro jet, a-t-il pré cisé, est
entiè re ment financé, à la fois
par les contri bu tions des
familles, par le règle ment du
conten tieux entre les éta blis se- 
ments catho liques de Nor man- 
die et le Conseil Régio nal, et
grâce à un emprunt garanti par
la région. Après avoir remer cié
Cyril Leroux, l’ar chi tecte du pro- 
jet, ainsi que les entre prises
inter ve nantes, il a laissé la

parole à Hervé Lecomte, direc-
teur dio cé sain. Celui-ci a
affirmé sa fierté d’as sis ter à la
pose de la pre mière pierre d’un
chan tier ambi tieux, en pré-
sence de jeunes dyna miques et
d’une belle com mu nauté édu- 
ca tive.

 
Hubert Dejean de la Bâtie,

Maire de Sainte-Adresse, a
ensuite par tagé son enthou-
siasme de voir Jeanne d’Arc se
déve lop per, sou li gnant la qua-
lité du tra vail réa lisé par
l’équipe actuelle et par l’an- 
cienne équipe diri geante (Alain
Marre, chef d’éta blis se ment jus-
qu’en 2019, et Domi nique
Anseaume, ancien Pré sident de
l’Ogec, comp taient parmi les
invi tés). « Tout est fait, a assuré
le Maire de Sainte-Adresse,
pour que l’on fasse un bon
lycée dans lequel les élèves se
sentent bien  ». Mon sei gneur
Bru nin, évêque du Havre lui a
suc cédé pour saluer une
volonté de construire un
ensemble qui se diver si fie géo- 
gra phi que ment et au niveau
des for ma tions pro po sées pour

une plu ra lité de jeunes. «  Je
crois que c’est la voca tion de
l’en sei gne ment catho lique a-t-il
conclu ».

 
Un mes sage aux géné ra tions

futures 
En pré sence de Jean-Bap-

tiste Gas tinne, adjoint au Maire
du Havre, la pose sym bo lique
de la pre mière pierre a ensuite
été réa li sée. A l’in té rieur de
cette pierre, une cap sule gar nie
de dif fé rents objets défi nis sant
l’iden tité de Jeanne d’Arc, a été
dépo sée par Char lotte Gérin,
adjointe en pas to rale. Comme
un mes sage adressé aux géné-
ra tions futures.

 
A l’is sue de cette céré mo nie,

les invi tés se sont diri gés vers
le buf fet, qui avait été pré paré
et servi par les classes du site
Coty. Une belle conclu sion à
une belle jour née mar quant
l’en trée de Jeanne d’Arc dans
une nou velle ère de sa déjà
riche his toire.

Clémence Mouzarine, 2B,Cyprien Valentin, 1STMGA

L'équipe des GA accueille les
invités
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L a sec tion Ges tion Admi nis- 
tra tion du site de Gaulle a 
guidé les invi tés lors de la céré- 
mo nie de la pre mière pierre.
Témoi gnages :

 
Tatiana (2GA)  : "C'était une

très bonne expé rience qui m'a
beau coup enri chie et appris.
J'ai accueilli des per sonnes
avec dif fé rentes fonc tions."

 
Nathan (2GA)  : "Il y avait une

bonne ambiance. Toutes les
per sonnes étaient aimables et
contentes d'être là mal gré la
cha leur."

 
Coren tin (2GA)   : "Cela m'a

fait plai sir de par ti ci per à l'inau-
gu ra tion. C'était une pre mière
pour moi  ! Même si nous
n'étions pas nom breux du fait
de la crise sani taire, il y avait
des per sonnes impor tantes de
la ville du Havre, ce qui m'a fait
prendre conscience de l'im por- 
tance de l'évé ne ment."

 
Ilana (1GA)  : "J'ai beau coup

aimé assis ter à cet évé ne ment
car dans quelques années, en
pas sant devant le bâti ment ter-

miné, je pour rai me dire que j'y
étais."

 
“as mine (1GA)  : "J'ai bien

aimé ma mis sion d'hô tesse. J'ai
appré cié d'as sis ter à la pose
de cette 1ère pierre, j'ai été sur-
prise par les objets enfer més
dans la cap sule."

 
Camille (1GA)  : "J'ai aimé ce

moment que nous avons par- 
tagé avec mes cama rades, ma
pro fes seure de GA. En tant
qu'hô tesse, je me suis sen tie
utile en accueillant les invi tés."

Dimitri, Maxence et Mattéo, avec leur professeure Charline Bequet
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La classe de 2 APR (Agent
Poly va lent de Res tau ra tion) du
site Coty, accom pa gnée par
leurs pro fes seures Char line
Bequet et Pau line Girin, a pré-
paré les ver rines salées pour le
buf fet de la céré mo nie.

 
Cette expé rience a été très

enri chis sante car elle a per mis
aux élèves d’adop ter une atti- 
tude pro fes sion nelle, de tra- 
vailler en équipe, de pré pa rer
de grandes quan ti tés et de
prendre confiance en eux. Cela

leur a éga le ment per mis
d’échan ger avec des élèves
d’autres filières.

 
Les invi tés ont beau coup

appré cié les dif fé rentes pré pa- 
ra tions  : ver rines au sau mon,
ver rines à l'avo cat/cre vette et
cuillères au thon accom pa-
gnées d’un sablé au par me san)
et la qua lité du ser vice de Dimi- 
tri, Maxence et Mat téo.

Terminale APR
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"Garder un contact avec les apprentis"
Interview. France Souci, Evelyne Rosoy et Lydia Diranzo,
professeurs au CFA Jeanne d'Arc.

"Un professionnel du travail social"
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Lydia Diranzo enseigne en
distanciel
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Quel est votre public et
qu'en sei gnez-vous ?

F.S.  J'en seigne la Ges tion à
des sala riés.

E.R. L'Eco no mie et la Ges tion 
à des sala riés, des appren tis.

 L.D. L'An glais à des BTS
élec tro-tech nique en 1ère et en
2e année appren tis sage et voie
sco laire, pro fes sions immo bi- 
lières en 1ère et 2e année et
Comp ta bi lité Ges tion en 1ère
année.

 
Com ment vous êtes-vous

adap tés à la situa tion sani- 
taire ?

F.S. Avec des outils numé- 
riques à dis po si tion, des outils
clas siques : Google class room,
le por tail Inter net, et puis cer- 
tains outils visio type ”oom.

E.R. Tout d'abord, je me suis
inté res sée aux outils qui pou- 
vaient exis ter pour être en
contact avec les jeunes donc
j'uti lise les mails et je fais beau- 
coup de ”oom pour les voir en
visio.

 L.D. Au pre mier confi ne ment,
un peu dans l'ur gence. Et cette
fois, plus serei ne ment.

 
Quelles sont les contraintes

liées à la situa tion ?
F.S. O n est à dis tance. L'idée,

c'est de gar der un contact
régu lier avec les appren tis sur
les heures de cours habi tuelles.

E.R. Au niveau des cours,
pour s'adap ter aux jeunes, ça
demande beau coup plus de
pré pa ra tion et de temps de cor- 
rec tion.

 L.D. G arder un lien avec les
élèves, c'est vrai ment très
impor tant. Mal gré les pro- 
blèmes de connexion Inter net,
de réseau ou de maté riel.

 
“ a-t-il des aspects posi tifs ?
F.S. Les appren tis sont

contents de se connec ter et
d'avoir encore un lien avec
nous, d'au tant plus que beau- 
coup d'en tre prises sont fer- 
mées et qu'ils doivent res ter
chez eux. L 'équipe du CFA

essaye au mieux de faire un
retour sur leurs dif fi cul tés, de
s'adap ter indi vi duel le ment à
leurs ques tions.

E.R. Les jeunes s'or ga nisent
mieux dans le tra vail.

 L.D. Les  élèves pro gressent
en auto no mie, ce qui va les
aider pour la pour suite
d'études.

Propos recueillis parRosane Dupont, 2C

Les étudiantes du DECESF
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Inter view
Vir gi nie Ver coustre, coor di na- 

trice du Diplôme d'Etat de
Conseiller en Eco no mie Sociale
et Fami liale.

 
En quoi consiste le DECESF ?
Pour com men cer, le Diplôme

d'Etat de Conseiller en Éco no- 
mie Sociale et Fami liale, est un
diplôme de niveau VI, soit un
bac +3. Le Conseiller en Eco-
no mie Sociale et Fami liale est
un pro fes sion nel du tra vail
social. Il accom pagne, dans
une démarche édu ca tive et
sociale glo bale, des per sonnes,
des groupes ou des familles
dans les domaines de la vie
quo ti dienne.

 
Depuis quand l'en sei gnez-

vous au lycée ?
J'en seigne le Diplôme d'Etat

depuis 10 ans main te nant  ! Je
suis CESF de for ma tion, et je
prends un immense plai sir à
par ta ger mon expé rience pro- 
fes sion nelle avec mes étu- 
diantes... et étu diant... En effet,
cette année nous avons la
chance d'avoir un gar çon dans

la classe... et c'est assez rare,
les CESF sont essen tiel le ment
des femmes !

 
Quel est le pro fil de vos étu-

diants ?
Mes étu diants ont d'abord

validé le BTS ESF qui se pré-
pare éga le ment au lycée en 2
ans. Cer tains ont tra vaillé un

peu avant de reprendre leurs
études, c'est tou jours très inté- 
res sant, ils peuvent ainsi par ta- 
ger leur expé rience.

 
Quelles sont les matières

ensei gnées ?
Les matières ensei gnées per- 

mettent aux étu diants de les
aider à for mu ler un diag nos tic

social : psy cho lo gie, socio lo gie,
poli tiques sociales et com mu ni- 
ca tion... Nous réa li sons beau-
coup de mises en situa tion. Les
étu diants doivent réa li ser un
mémoire de pra tiques pro fes-
sion nelles. C'est un exer cice
dif fi cile mais très inté res sant.
Cela per met d'ap prendre à se
posi tion ner en pro fes sion nel.

 
Quels métiers peut-on exer- 

cer ?
Le CESF peut tra vailler avec

tous les publics de l'ac tion
sociale  : les migrants, les per- 
sonnes en situa tion de han di- 
cap, les SDF... Il peut tra vailler
dans dif fé rentes struc tures
publiques ou pri vées au sein
de col lec ti vi tés ter ri to riales,
orga nismes sociaux, asso cia- 
tions, bailleurs sociaux, struc- 
tures d’hé ber ge ment,
mutuelles, ser vices tuté laires,
CCAS (Centre Com mu nal d'Ac- 
tion Sociale), Conseil Dépar te- 
men tal…

Propos recueillis parMaryam Dahoui, 2EB
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Bienvenue à la cafétéria

Un adjoint hors norme Les Premières SPVL découvrent
l’art contemporain au Portique

Bioplastiques : comment l'homme
utilise la matière organique
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Elodie et Marie vous accueillent
avec le sourire.
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 Elo die et Marie sont arri vées
en sep tembre au lycée.

 
Pré sen ta tion
M.  : Je m’ap pelle Marie-

Chan tal mais je pré fère qu'on
m’ap pelle Marie. J’ai 56 ans.

E.   : Moi, c'est Elo die, j’ai 31
ans. Je suis arri vée cette année
dans votre lycée.

 
Par cours
M.  : J'ai un CAP de col lec ti- 

vité et un CAP pres sing. J’ai
d'abord tra vaillé dans la res tau- 
ra tion de col lec ti vité  : Renault,
Sidel... J'aime bien les grandes
usines. Ensuite, j’ai enchainé
les petits bou lots : manu ten tion,
pré pa ra tion de com mandes. Et
puis, je suis retour née dans la
col lec ti vité parce que j’aime ça.
Après une période de chô- 
mage, j’ai pos tulé au lycée et
j’ai com mencé début sep- 
tembre.

E. : J’ai un CAP cui sine et un
CAP pres sing. Avant de venir
ici, j’ai tra vaillé à Flunch et dans
des Ehpad.

 
Mis sion
M. : Ma mis sion est de pré pa- 

rer les pani nis, les faire cuire,
pré pa rer les sand wichs. C’est
un petit rou le ment.

E.  : Je sers les élèves et les
pro fes seurs au moment des
repas. Je pré pare éga le ment
les sand wichs et les pani nis.

 
Pro jets
M.  : J'ai me rais res ter dans la

col lec ti vité. J’aime bien ce
métier.

E.  : Evo luer dans mon métier,
essayer d’ou vrir mon res tau rant
ou gérer une cui sine.

Lina Chagroune , Léonie Pézier,2C

Une rencontre dynamisante
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Le 6 octobre, la classe de
Pre mière STMGB a ren con tré
Mad jid Nas sah dans la salle
des conseils de l’Hô tel de ville
du Havre.

 
Mad jid Nas sah a étu dié à

Poi tiers pen dant 3 ans et à
Vichy en Sport études pen dant
2 ans. Il devient boxeur à 16
ans et obtient son bre vet d’édu- 
ca teur spor tif en 1997. Par la
suite, il sera ani ma teur jeu- 
nesse dans son quar tier d’en- 
fance, la Mare-Rouge, et entraî-
neur de boxe.

Il crée l’as so cia tion "Top pour
un Job" afin de conseiller et
d’orien ter des jeunes de quar- 
tier dans leur recherche d’em- 
ploi. Résul tat  : 1000 emplois
seront trou vés !

Ce père de quatre enfants a
ensuite créé Émer gence, une
asso cia tion spor tive de boxe où
il devient l’en traî neur d’Edouard
Phi lippe. C’est à cette occa sion
que celui-ci, appré ciant ses
qua li tés, lui pro pose de deve nir
adjoint à la mai rie du Havre. Il
n’a pas d’am bi tion poli tique
mais espère res ter le temps
d’un man dat. Il conti nue cepen- 

dant à être entraî neur et direc-
teur d'Emer gence car pour lui
c’est une néces sité de gar der
un pied sur le ter rain et de faire
entendre sa voix. Il ajoute : « Le
sabre a un tran chant mais la
parole en a cent  ». Il aime rait
aider les habi tants et amé lio rer
la vie dans les quar tiers en les
trans for mant "dans le dur", dit-il.

 
 Les élèves de Sciences et

Tech no lo gies du Mana ge ment
et de la Ges tion ont   aimé cette
ren contre avec Mad jid Nas sah.
Ils ont appré cié sa fran chise et
son hon nê teté. Il leur a mon tré
que tout est pos sible, ce qui est
très moti vant.

Ilyès Panchout, 1STMGB

Les 1ères SPVL au Portique
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Au Por tique, on ne trouve que
des œuvres d’ar tistes vivants.
L'ex po si tion de sep tembre pré- 
sen tait deux amou reux de l’art
qui tra vaillent ensemble depuis
20 ans : Mrzyk & Mori ceau.

 
Au 1er étage, les décors et

les des sins étaient en noir et
blanc. Les élèves de 1ère SPVL
(Ser vice de Proxi mité et Vie
Locale) ont admiré des des sins
à l’encre de Chine et de petits
gifs (for mat per met tant de créer
des images numé riques ani-
mées ou à fond trans pa rent).
Les œuvres de Mrzyk & Mori-
ceau évoquent la condi tion
humaine. Leur style de des sin
s'ins pire d’an ciens des sins ani-
més. Ils nous font voir les
choses de la vie quo ti dienne de
façon dif fé rente. Ils ont aussi
écrit des livres pour leur fille
aux édi tions Les four mis
rouges, comme "Amour, beauté
et crotte de nez".

 
Au 2ème étage, l’ex po si tion

était en noir, rouge et bleu et
pro po sait des tirages en

impres sion digi gra phique. O n
trou vait aussi un écran qui dif fu-
sait des clips vidéo créés par
Mrzyk et & Mori ceau, dont l'un
réa lisé avec Phi lippe Kate rine.
Les clips uti lisent «  le mor-
phing », un pro cédé numé rique
qui trans forme pro gres si ve ment
une image en une autre. Enfin,
dans la der nière salle, un mural
repré sen tait des pieds géants
de dif fé rentes cou leurs et
formes.

Les élèves de 1ère SPVL ont
trouvé cette expo si tion très inté-
res sante et ont été éton nés par
l'ima gi na tion de ces artistes.

Maëllys Varlet et Ambre Barro,1SPVL

Réalisation de bioplastique par
les élèves de 1ère STL
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Qu'est-ce que  le bio plas-
tique ?

Les bio plas tiques sont des
maté riaux bio sour cés. Ils sont
fabri qués, en par tie ou en tota-
lité, à par tir de matières végé-
tales telles que le blé, le maïs
ou la pomme de terre. Ils
contiennent au mini mum 40  %
de matière d’ori gine végé tale.

 
Quel est l’in té rêt du bio plas-

tique ?
Il pré sente l’avan tage d’être

issu de matières pre mières qui
se renou vellent chaque année
au rythme des récoltes, contrai- 
re ment aux réserves de pétrole
qui dimi nuent au fur et à
mesure de leur exploi ta tion.

 
Le bio plas tique est bio dé gra- 

dable sous l’ac tion de micro-
orga nismes, dans des condi-
tions de tem pé ra ture, d’hu mi-
dité et d’oxy da tion adé quates.
Sans micro-orga nisme, un bio- 
plas tique ne sera donc pas
dégradé.

 
 

De la théo rie à la pra tique 
Les élèves de 1ère STL

(Sciences et Tech no lo gies de
Labo ra toire) ont réa lisé un bio- 
plas tique à par tir d’ami don,
obtenu après son extrac tion de
la pomme de terre, de la
banane et du maïs. Le résul tat
est encore expé ri men tal mais le
but serait de créer des embal- 
lages ou des objets à par tir de
matière pre mière orga nique.

Sarah Morel etColine Hauchecorne, 1STL
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Laurier à la sauce EPC pour l’association
FOP France
La classe de 1ère année CAP E.P.C. (Equipier Polyvalent du
Commerce) du site Coty organise la vente de laurier-sauce pour
collecter des fonds pour l’association FOP France.

"Beaucoup de Parisiens sont venus"
Interview. Jean Blaise, directeur artistique d’Un été au Havre depuis 2017 et du Voyage
à Nantes depuis 2011.

Soutenir la FOP

Pour sou te nir l'as so cia tion,
vous pou vez faire un don
(déduc tible des impôts à
66 % à par tir de 15 €).

 
Vous pou vez aussi télé- 

char ger le moteur de
recherches soli daires Lilo sur
votre ordi na teur, tablette et
smart phone. 1 recherche = 1
"goutte". Vous pou vez les
rever ser ensuite à FOP
France, manuel le ment ou
auto ma ti que ment.

 
Pour tout ren sei gne ment,

visi tez le site de la FOP
(http:// www. fopfrance. fr/) ou
contac tez Mathilde
(mathilde. doudeau@ 
fopfrance. fr).
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Daphnée et Anaïs
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Clément et Romain
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Qu’est ce que la FOP ?
La F.O.P. (Fibro dys pla sie

Ossi fiante Pro gres sive), aussi
appe lée la mala die de
«  l’homme de pierre », est une
mala die géné tique très rare qui
touche les muscles, les ten- 
dons et les liga ments, et qui
enferme le corps humain dans
un second sque lette. L’as so cia- 
tion FOP France a été créée en
2012 pour venir en aide aux
familles. A ce jour, 94 per- 
sonnes sont tou chées par cette

mala die en France. A notre tour
nous avons décidé d’or ga ni ser
une action pour col lec ter un
maxi mum de fonds qui seront
rever sés pour la recherche d’un
trai te ment.

 
Quelle est notre action ?
Pour ce pro jet, nous avons

été cher cher de la terre que
nous avons mis dans des pots
afin de plan ter des graines de
lau rier-sauce. Les pots des
semis sont déco rés avec des
éti quettes colo rées que nous
avons conçues en classe. Un
petit peu d’eau et le tour est
joué  ! Main te nant nous allons
pou voir tra vailler pour orga ni ser
et mettre en place un dis po si tif
de vente.

 
Le lau rier-sauce c’est quoi ?
Le lau rier-sauce est un

arbuste dont les feuilles sont

uti li sées comme assai son ne- 
ment lors de la cuis son de plats
(cous cous, bœuf bour gui gnon,
ragoût, rata touille, pommes de
terre rôties...). Ses pro prié tés
sont éga le ment recon nues pour
ses effets très favo rables en
méde cine notam ment pour le
cœur ou pour soi gner les maux
de ventre. C’est éga le ment un
très bon anti-inʁam ma toire.

Les élèves de 1CEPC

La Pentateuque ou A l’origine - Fabien Mérelle (2018)
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Monsieur Goéland est visible
Place du Vieux Marché au Havre
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Com ment est née l’idée d’Un
été au Havre ?

C’est le maire Edouard Phil- 
lipe qui en a eu l’idée pour les
500 ans de la ville. Il est venu à
Nantes pour voir les œuvres,
puis m’a demandé d'or ga ni ser
Un été au Havre pour amé lio rer
l'image de la ville.

Com ment choi sis sez-vous les
artistes et les œuvres ?

Les artistes sont choi sis en
fonc tion de l'iden tité de la Ville,
de son pay sage. La Catène de
conte neurs, de Vincent Gani vet,
en est un bon exemple.

 

Pour quoi avoir pour suivi cette
mani fes ta tion après les 500
ans ?

La pre mière édi tion a eu un
tel suc cès que la ville a décidé
de conti nuer car cet évé ne ment
fait décou vrir la ville aux tou- 
ristes et à cer tains Havrais.

 
Un été au Havre va t-il conti-

nuer dans les années à venir ?
Per son nel le ment, j ’ai signé

pour 3 ans de plus. Ensuite,
quel qu'un d'autre va pro ba ble- 
ment me suc cé der.

 
Mal gré le virus, «  Un été au

Havre 2020 » a-t-il été un suc-
cès ?

Oui, beau coup de Pari siens
sont venus car on a fait beau- 
coup de publi cité, d'af fi chage.
Mais il y a eu peu de tou ristes
étran gers à cause du Covid-19.

 
Cer taines œuvres vont-elles

res ter ?

Chaque année, il y a des
œuvres qui res tent. Comme,
par exemple, la Catène de
conte neurs. A la demande des
Havrais  ! Cette année, ce sera
Mon sieur Goé land.

Propos recueilis par Fleur Simon,2EB

http://www.fopfrance.fr/
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Les SP3S découvrent le Jazz TXT, un groupe à découvrir

Sexion d'assaut enfin de retour ? Aventures à Marrakech
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Le groupe LH7 sur la scène du
conservatoire
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Le ven dredi 2 octobre 2020,
la classe de 2ème année de
BTS Ser vices et Pres ta tions du
Sec teur Sani taire et Social
(SP3S), s’est ren due au Conser-
va toire Arthur Honeg ger avec
leur pro fes seure de culture
géné rale et d’ex pres sion Chris-
tel Gau thier.

 
L’un des thèmes de cette

année est «  De la musique
avant tout chose  ?  ». C’est en
fai sant le lien avec le cours que
les étu diants ont décou vert le
jazz avec le groupe LH7 qui
inter pré tait «  Bebop A Wool- 
lett  ». Ce groupe est consti tué
de Sébas tien Guillaume, vio lo- 
niste, Julien Mau carre, gui ta- 
riste, Jeremy Bru ger, pia niste,
Éric Jacot, contre bas siste, Gre-
gory Ser rier, bat teur, Julien
Ecre pont, trom pet tiste et Pas cal
Mabit, saxo pho niste, tous pro- 
fes seurs au conser va toire.
L'évé ne ment avait lieu dans le
cadre des Ren dez-vous d'Ar-
thur, une série de concerts gra- 
tuits pro po sés par le conser va- 
toire.

 
LH7 a livré ses petits secrets

de pro fes seurs et de musi ciens
et a per mis à la classe de
décou vrir le jazz, un genre de
musique que les étu diants n'ont
pas l’ha bi tude d’écou ter. Le
concert a duré 45 minutes envi- 
ron, un ensemble de trois titres
durant entre 8 et 15 minutes.
Entre chaque mor ceau, un
échange entre le public et les
artistes avait lieu. Le but étant
de pou voir sor tir les étu diants
de leur confort musi cal. L’en- 
semble de la classe a appré cié
le concert. Une pause musi cale
bien agréable entre deux cours.

Tamia Bled, 2BTS SP3S

Txt sait comment combler ses fans
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TXT (Tomor row by Toge ther)
est un groupe de kpop
(musique pop sud-coréenne)
formé le 4 mars 2019, qui se
com pose de 5 gar çons d'une
ving taine d'an nées.

 
Les musiques de TXT sont

très variées, explo rant dif fé rents
styles musi caux, pro po sant à
leur public des titres ryth més
(Can you see me, Puma), des
musiques douces ( 20cm, Nap
of a star) ou des incur sions
dans le H ip-hop (Cat & dog).

 
TXT  a aussi conçu le géné- 

rique de Black Clo ver, un animé
japo nais. Le mor ceau s’ap pelle
«  Ever las ting Shine  ». Ils ont
éga le ment réa lisé plu sieurs
reprises comme «  Thank u,
next  » d’Ariana Grande  » ou
«  In my blood  » de Shawn
Mendes.

 
Leur nou vel album est sorti le

26 octobre 2020. Il s’in ti tule
« Mini sode 1 : Blue Hour ». Très
attendu par les fans, son
démar rage com mer cial est pro- 
met teur.

Maryam Dhaoui, 2EB

Tous les succès de Sexion
d'assaut en un seul album

DR

Sexion d’as saut est un
groupe de rap fran çais formé
en 2002, com posé de huit
membres et ori gi naire de Paris.
Retour sur une car rière ful gu- 
rante.

 
Après avoir fait ses pre mières

armes dans les rues de Paris,
Sexion d'as saut sort son pre- 
mier album ȼL'école des points
vitauxȽ en mars 2010. Le
groupe se démarque par son
"ʁow" (cadence de débit des
chan teurs de rap) et ses
"punch lines" (phrases choc)
qui rythment des sujets par fois
graves et poi gnants, à l'image
du titre ȼDésoléȽ.

 
Un deuxième album suit, le 5

mars 2012. I nti tulé ȼL'Apo géeȽ,
il est cer ti fié disque de dia mant.
Au som met de sa gloire, Sexion
d’as saut rafʁe deux NRJ Music
Awards le 26 jan vier 2013 dans
les caté go ries ȼgroupe/duo
fran co phone de l’an néeȽ et
ȼchan son fran co phone de l’an- 
néeȽ pour ȼAvant qu’elle parteȽ.

 
Après cette apo théose, les

membres du groupe se

consacrent à des pro jets solos.
Gims et Black M sont ceux qui
tirent le mieux leur épingle du
jeu, obte nant un très large suc- 
cès auprès du grand public.

 
Jamais offi ciel le ment séparé,

le groupe annonce plu sieurs
fois son retour avec un nou vel
album inti tulé ȼLe retour des
roisȽ. Mais ce pro jet est sans
cesse repoussé. Les fans
espèrent cepen dant sa sor tie
en 2021.

Camille Delamotte, 2EB

Un livre illustré par Mlle Redmist

DR

 Le mer credi 14 octobre,
quelques élèves de 3 et
4 B se sont ren dus à la
librai rie havraise La Galerne
pour y dédi ca cer leur livre, Le
secret de la bous sole.

 
"Le secret de la bous sole" est

le nou veau livre de Caro line
Triau reau, co-écrit avec la
Classe Culture et Patri moine du
col lège Mon tes quieu Sainte-
Marie et publié aux édi tions La
Mar mite à mots. L'his toire de ce
roman d'aven tures se passe au
Maroc. Nous y retrou vons
Momo, Ronan, Chloé, ”em-
”em, Papy Gre nier, Mamie
Simone et leur chien Rocky, les
héros de l'épi sode pré cé dent,
"Le tré sor oublié". Cette fois,
nos amis vont mener l'en quête
à tra vers Mar ra kech, pour ten-
ter de décou vrir le "secret de la
bous sole".

 
C'est un roman des tiné aux

enfants à par tir de dix ans. Il
est aussi adapté aux enfants
pré sen tant des troubles D“S
(dys lexie, dys praxie, dys or tho-
gra phie). Un inter li gnage et une
police d'écri ture spé ci fiques ont

ème 
ème 

été choi sis pour faci li ter la lec- 
ture. Pour les per sonnes en très
grande dif fi culté de lec ture, il
existe aussi une ver sion audio.
N'hé si tez pas à vite vous pro cu-
rer le livre pour décou vrir les
aven tures de nos héros au
coeur du Maroc !

Juliette Mériat, Fatima Benamaraet Maxime Plésis, 3B
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Danse avec ton longboard !

Escrime laser, un sport lumineuxAmbiance Zen à l’UNSS yoga

PlayStation 5, une nouvelle
génération de console
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Figures sous le soleil couchant
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Témoi gnage
Pierre Damois, 2GTC, pra- 

tique  le long board dan cing /
free style.

 
" J’ai décou vert le long board

alors que je me bala dais en
ville un jour d’été. Je m’étais
ins tallé sur un banc, près de
l’arche des conte neurs en
centre-ville du Havre. J'ai alors
vu des per sonnes faire des
choses incroyables avec de
grands ska te boards dotés de
larges roues. Le chef de la
troupe a vu que j’étais impres- 
sionné et c’est là qu’il m’a fait
décou vrir le long board, une
planche à rou lettes d'une lon- 
gueur supé rieure à celle d'un
ska te board clas sique.

 
J'ai notam ment décou vert le

dan cing / free style qui consiste
à dan ser sur un long board et à
effec tuer des figures. Cela fait
main te nant un an que je pra- 
tique cette dis ci pline et j'ai
beau coup appris. Par exemple,
je sais faire le Peter Pan, qui
consiste à mar cher sur le long-
board les jambes croi sées,
mais aussi le pivot 180° qui

consiste à faire tour ner le long- 
board sur 180 degrés.

 
Il y a un club de long board

dan cing / free style au Havre  :
«  Le Havre Long board Club  »,
plus com mu né ment appelé
«  LH LC  ». C’est une asso cia- 
tion de sport gra tuite et les
séances se déroulent le samedi
vers 15h près de l’arche de
conte neurs. Si vous êtes inté- 
ressé, pas sez nous voir !"

Un sport venu d'une galaxie
lointaine, très lointaine
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L 'Es crime laser, un type d’es-
crime tout droit sorti de la saga
Star Wars, arrive en France.
Depuis un an, il est ensei gné
en dis ci pline au Cercle d’es- 
crime du Havre.

 
Cette nou velle dis ci pline peut

se pra ti quer en mode "artis-
tique" ou "de com bat". Dans sa
dimen sion artis tique, les par ti ci- 
pants  effec tuent des enchaî ne- 
ments ou des com bats scé na ri- 
sés ayant pour but d’of frir un
spec tacle cho ré gra phié. On ne
porte pas de vrais coups. Il y a
une ges tuelle bien pré cise à
res pec ter, conforme aux films
Star Wars. En mode "com bat",
par contre,  l'Es crime laser doit
res pec ter cer taines règles. Par
exemple, il ne faut pas sor tir de
la zone de com bat. Il faut
mettre la lame der rière le dos
avant d'at ta quer et évi ter de
tou cher cer taines zones du
corps comme les genoux.

 
 Quel équi pe ment ?
La tenue officielle est un

kimono "grain de riz" mais un t-
shirt à manche longue, un
jogging et des baskets propres

peuvent suffire. En "artistique",
on peut être amené à porter un
costume en référence à la saga
(cosplay). En mode "combat",
un plastron, des gants, un
casque d’escrime, des protège-
coudes et genoux complètent
l'équipement de base. L e
 sabre, quant à lui,  est
disponible en ligne dans
n’importe quel coloris et taille.
Différent des jouets qu’on
trouve en magasin, il se
compose d'un tube en pvc dur
et d’un manche en métal avec
LED à batterie rechargeable. 

Julien Dangremont, 2C

L'équipe yoga en toute décontraction
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L'UNSS pro pose de pra ti quer
le yoga le mardi midi sur le site
de Gaulle.

 
Après avoir elle-même

décou vert le yoga,  Fran çoise
Don neau a eu envie de pro po-
ser cette dis ci pline aux élèves.
Pour elle, ce n'est pas un sport
mais une pra tique ouverte à
tous, sans cri tère d’âge ou de
mor pho lo gie, qui va relier le
corps et l’es prit. Dans le yoga,
il n’y a pas d’idée de per for-
mance. Ce qui est impor tant,
c'est de retrou ver un bon équi-
libre inté rieur. Comme le dit

Fran çoise Don neau  : «  on est
sur le tapis ce qu’on est dans la
vie ».

 
Le yoga apporte de nom- 

breux bien faits phy siques mais
aussi psy chiques. Ainsi, le tra- 
vail sur les res pi ra tions per met
de se relaxer et d’ap prendre à
se concen trer. Pour Issia kha, il
s'agit  "de se repo ser inté rieu re-
ment et de pou voir sur mon ter
plus faci le ment les épreuves
qui vont se dres ser devant
nous".

Clémence Mouzarine, 2B

La PS5, un design sobre mais
élégant

DR

La PlayS ta tion 5 est la nou-
velle console de Sony, après la
PS4 sor tie il y a 7 ans. Elle est
dis po nible depuis le 19
novembre 2020. Fai sons le
point sur ses carac té ris tiques.

 
Le design
Le look de la console est

sobre et futu riste. Elle  peut être
posée ver ti ca le ment ou hori-
zon ta le ment. Sa cou leur d'ori- 
gine est blanche et noire mais
des coques de cou leurs
existent pour la per son na li ser.

 
Les dif fé rents modèles
L a Clas sic édi tion est au prix

de 499 €. Elle pos sède un lec- 
teur Blu-ray 4K, donc les jeux
peuvent être ache tés en maga-
sin, neufs ou d'oc ca sion (moins
chers !). La Digi tal édi tion coûte
399 €. Elle ne pos sède pas de
lec teur Blu-ray, donc les jeux ne
pour ront être ache tés qu'en
ligne, en ver sion numé rique.

 
Les acces soires
Sa manette,  appe lée la Dual- 

Sense, com porte plein de nou-

veau tés : plus légère, avec une
meilleure auto no mie que celles
de la PS4. Ses gâchettes en
arrière devraient per mettre dif-
fé rentes inten si tés de pres sion
qui s'adap te ront à cer tains jeux.
Elle dis pose en outre d’un
micro inté gré.

 
Les jeux
Parmi les plus atten dus de la

PS5, on peut citer  Assas sin’s
Creed Val halla, Call of Duty
Black Ops Cold War, Harry Pot-
ter  : Hog warts Legacy et bien
d'autres encore.

Tim Rigoult, 2C




